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ACTIONS DE NEGAR  DANS LE DOMAINE DE L’EDUCATION 
   

   DEUXIEME  SEMESTRE 2018 

Les violences ont continué au 2ème semestre, les Talibans et Daech s’en prenant surtout à la population 
Hazara, à Kaboul et dans leur province de Jaghori, du côté de la ville de Ghazni, provoquant des centaines 

de morts et de blessés et des dizaines de milliers de déplacés. De très nombreux policiers et membres de 
l’armée afghane ont aussi été visés par des attentats. Les élections législatives ont été perturbées dans 

toutes les provinces, causant des centaines de morts et de blessés. 
NEGAR a eu la douleur de voir Madalam, son chef de travaux dans toutes les réhabilitations d’écoles 

depuis 2002, victime d’un attentat le jour des élections, perdre l’usage de ses 2 jambes. 
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              Madalam au lycée de Pesgaran, juin 2018            et       sur son lit d’hôpital, octobre 2018    

PROVINCE DE BAGHLAN 

Lycée de Bajgah  

Pas de nouvelles dégradations au lycée. Nous avons pu acheter 3 tentes pour abriter les élèves qui n’avaient 
pas de salle de classe et devaient étudier dehors. Nous avons aussi acheté tous les livres de classe des élèves 
du secondaire qui avaient disparu dans le glissement de terrain. 
Nous continuons à transporter les élèves du village de Kanadé jusqu’au lycée. Avec l’aide de Kabir le sous-
directeur, elles font beaucoup de progrès. 
Dans 3 mois, le sous-directeur aura fini ses études à l’Université de Pul-I-Khumri, et nous n’aurons plus 
besoin de prendre en charge ses trajets. 
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Les élèves de Kanadé avec la voiture qui les emmène chaque jour en 2 trajets 

PROVINCE DE PANJSHIR 

Ecole de Choba 

Cette petite école que nous soutenons depuis plusieurs années subissait des dégradations par des voyous qui 
s’introduisaient de force dans l’établissement les jours de congé. Sur la demande du directeur, nous avons 
fait faire par un artisan du Panjshir une porte d’entrée très solide en métal, et posé des grilles à toutes les 
fenêtres. Nous avons aussi fait faire 2 armoires solides en métal pour ranger les livres de classe. 

 

Les ouvriers installent les grilles aux fenêtres 

 

Quelques élèves devant la nouvelle porte                          

Lycée de filles de Bâb Ali 

Ce lycée est situé dans la vallée de Dara Hazara ; difficile d’accès, en l’absence de pont, il faut remonter le 
cours de la rivière avec la voiture pour y accéder. Sur la demande des professeurs et de la directrice, nous 



avons fait faire des armoires pour une salle transformée en bibliothèque. La saison étant déjà avancée, les 
armoires ont été faites en métal pour que la pose soit plus rapide et plus facile qu’avec les armoires en bois. 
Les livres seront apportés d’Iran au printemps. 
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  Transport des armoires dans le lit de la rivière                                Installation dans la bibliothèque 

Lycée de filles de Pesgaran  

Les tableaux noirs en ciment qui avaient été faits dans cet établissement n’avaient de tableaux que le nom : 
entièrement gondolés, la peinture ayant disparu, il était impossible de les utiliser. NEGAR a donc fait venir 
un spécialiste des tableaux qui les a entièrement rénovés. 
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 Un produit couvre les tableaux pour les égaliser                         Puis les tableaux sont peints en noir 

NEGAR a aussi réparé les serrures de 5 salles de classe, remplacé une partie de la barrière qui empêche les 
élèves de tomber, et refait une porte des toilettes. 
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                    Remplacement de la porte                                                Réparation de la barrière 

Lycée de garçons de Bozorak 

NEGAR a profité de la présence du spécialiste des tableaux pour refaire tous les tableaux du lycée de 
garçons qui en avaient bien besoin. Un tiers des élèves de primaire ayant beaucoup de difficultés à lire et à 
écrire, NEGAR a organisé des cours de rattrapage en lecture et en écriture persanes qui dureront tout l’hiver. 
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               Réparation des tableaux                                                       Début des cours d’hiver 

Lycée de filles de Bozorak 

Le photocopieur a dû encore une fois être emmené à Kaboul ; tous ses problèmes venaient d’une encre de 
mauvaise qualité qui a endommagé une pièce qu’il a fallu remplacer. 
Après les examens de fin d’année, NEGAR a organisé des cours de lecture et écriture en langue persane 
pour toutes les élèves du CE1 à la 6ème qui sont extrêmement faibles en lecture. 
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Les élèves de Terminale ont organisé une fête pour célébrer la fin de leurs études au lycée ; parmi elles, 6 
élèves qui viennent de villages éloignés et qui ont pu poursuivre leurs études à partir de la Cinquième grâce 
à la location d’une voiture payée par leurs parrains et marraines membres de NEGAR. 
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Un énorme gâteau a ensuite été distribué à toutes les élèves de Terminale et à tous les professeurs présents 

Je vous joins quelques extraits de lettres que ces jeunes filles ont écrites à leurs parrains et marraines et qui 
témoignent de leurs sentiments à l’égard de leur pays et de leurs difficultés à se concentrer sur leurs études : 

« L’Afghanistan est un pays retardé, en guerre, ravagé par des explosions, où les gens sont analphabètes et 
accros à la drogue ; il n’y a aucune sécurité ici. » 

« Je suis très triste de voir que beaucoup de mes compatriotes deviennent des réfugiés à cause de la guerre. 
J’espère qu’un jour l’Afghanistan sera en paix partout. » 

« La vie en Afghanistan est très dure. Il n’y a pas de sécurité et les gens ont beaucoup de difficultés à faire 
des études. L’Afghanistan est devenu un pays couvert de sang. Il y a des morts de tous les côtés. Tout le 
monde est très triste de cette situation, nous aimerions que la paix revienne et que chacun puisse vivre selon 
ses désirs. » 

« Je vis avec ma mère et un frère. Mon père est mort en luttant contre les Talibans pendant la Résistance. » 

« Mon père a été blessé aux pieds pendant la guerre. Il ne peut pas travailler. » 

« Je vous écris avec un feutre rouge car les Talibans ont tué mon père. Le rouge est le symbole du 
martyr. »


